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LETUWULTE 

Le printemps 1933 était attendu 

comme l'aube de temps meilleurs. 

Les peuples, las de discordes rui-

neuses, devaient se ralier alors à 

des solutions conciliatrices, repren-

dre confiance en eux-mêmes, rani-

mer l'industrie. Le chômage s'atté-

nuerait... Hélas ! ces perspectives 

s'éloignent. Jamais depuis la guerre 
les nations ne furent si surexcitées 

ni l'heure si trouble, qu'à l'heure 
présente. 

L'Allemagne s'abandonne au déli-

re nationaliste. L'Italie applaudit à 

ces transports. Dans les Balkans 

éclatent des rébellions. Les chancel-

leries des Etats grands et petits pré-

parent le bouleversement politique 

de l'Europe. En Asie, en Amérique 

latine même, la guerre sévit à l'état 
chronique. 

La France travaillait de bonne foi 

à la reconciliation des nations. Ses 

intentions ont été dénaturées, sa 

conduite bafouée. Parce qu'elle était 
réduite, depuis les traités de Versail-

les et St-Germain, au rôle ingrat de 

gendarme de l'curope, on l'a tra-

vestie en tyran. Les tenants de l'im-

péna.isme 1 accusent de viser à l'hé-

gémonie. Ls s'efforcent systémati-

quement d'ameuter contre ede l'opi-

nion du monde ender. 

La France, qui n'était coupable 

que de faiblesse, s'inquiète, non sans 

raison. A l'in.érieur, d'ailleurs, elle 

a d'autres sujets d'énervement: cri-
se économique a i apogée, etfondre-

ment des ressources et recettes de 

l'E.iàt, ruin.s familiales, extension du 

chômage — maux aûxque.s la collec-
tivité a cédé sans leur opposer à 

temps l'action énergique, concertée, 

qui convenait. D'où irritation, divi-

sions, agitations. 

Phénomène singulier, dans ce tu-

muite général les grands partis qui 

font ptoi'^ssion de toi révolutionnai-

re se dis.inguent par leur calme. 

Les Soviets ont besoin de la paix 

peur procéder à la tâche gigantes-

que que représente ' l'organisation 

industr.e.le de la Russie d'Europe 

et d 'Asie. Ils s'évertuent à créer un 
ou.il de production formidable qui 

à .es en crji.'e, leur conférerait, dans 

qUv..q.;es années, la maîtrise de l'éco-

nomie mondiaie. Aussi les voit-on 

signer des pactes de conciliation et, 

fait unique, appuyer à Genève les 

thèses de la France sur la sécurité' 

condition du désarmement. 

La violence a en Europe d'autres 

champions: des factions sans passé, 
sans doctrine, acharnées à exploiter 

la misère, à surexciter les passions, 

à faire miroiter de vagues et folles 

promesses. Les maîtres de l'heure, 

dans les plus grands Etats, ont débu-

té avec une poignée de partisans. 

En appliquant avec art la technique 

de la publicité contemporaine, en 

usant aussi de la menace et du meur-
tre, ils ont groupé des bandes, rallié 

les masses. Ils n'ont eu qu'à tirer 
parti de ce désarroi, de cette perple-

xité profonde des classes jusqu'ici 

les plus stables: bourgeoisie moyen-

ne, atterrée par de multiples pertes, 

paysans courroucés par la mévente 

des produits agricoles, travailleurs 
de tout rang gagnés par la conta-

gion de la fièvre. 

Une des conséquences de cette 

sourde anarchie qui mine l'univers 

civilisé, c'est l'action extraordinaire 

des minorités conduites par des hom-

mes audacieux. Les observateurs 

clairvoyants s'en rendent compte. 

Dans un récent et brillant article, 

M- J- Caillaux disait combien la fic-

tion de Balzac sur la puissance de 
quelques hommes résolus — les trei-

ze — s'appliquait au temps présent. 

Et il en appelait à l'initiative déjeu-

nes réformateurs. Le maître écrivain 

Jean-Richard Bloch exprime des pré-

visions analogues. Mieux que les 

grands partis classiques, i<emarque-t-

il, enlisés dans une savante diploma-

tie politique, de petits groupements 
peuvent surgir, capables d'cngàger 

la société contemporaine dans des 

voies nouvelles. Qu'importe, ajoute-

t-il, pourvu qu'il y ait effort nova-
teur et constructeur. Les combattants 

n'auraient-ils pas accepté, aux années 

tragiques une paix juste, quel qu'en 

fût le promoteur? « Quand bien mê-

me c'eut été le Pape! ». 

Ainsi l'heure de l'action a sonnée, 

nul n'en doute. Et l'action appartient 

aux énergiques. Mais c'est aussi 

l'heure du sang-froid. Ceux qui ont 

vécu la guerre savent que la premiè-

re vertu, aux instants critiques, c'est 

la lucidité, ennemie de . l'affolement. 

Sachons distinguer, par delà les ap-
parences, la signification, réelle des 

événements, de manière à être prêts 

à faire face à tout péril. L'action 

sans le discernement est frappée de 

stérilité. 

QU AERE h' S. 

Les 

Etats Générau: 
du Commerce 

du Midi 

Les adhésions qui parviennent au 
Comité exécutif de tous les centres 

des dix départements du Sud-Est 

permettent d'envisager un succès sans 

précédent aux Etats généraux du 

commerce qui se tiendront à Mar-

seille demain dimanche 19 février à 
14 heures 30 au Parc Chanot. 

Cette imposante réunion dûe à 

l'initiative des grands groupements 

économiques locaux ne peut manquer 

d'avoir pour conséquences des ré-

sultats tangibles favorables à l'en-

semble du commerce et de l'industrie 
de notre pays. 

Les groupements commerciaux, les 

commerçants venus des départements 

Var, Alpes-Maritimes, Basses-Alpes, 
Hautes-Âlpes, Isère, Drôme, Vauclu-

se, Gard, Hérault, trouveront à Mar-

seille le meilleur accueil. La grande 

famille commerciale de notre région 

prouvera demain son étroite union 

et son unité de vues en ce qui 

concerne ses revendications géné-
rales. ■ 

Les commerçants demandent non 

seulement que leurs charges ne 

soient pas augmentées d'un seul cen-

time, mais ils veulent .enfin obtenir 

l'égalité fiscale en vertu même de 

la déclaration des droits de l'hom-
me et du citoyen. 

Si l'heure de la grande pénitence 

est venue, ce ne peut pas être pour 

eux qui la subissent depuis de lon-

gues années, au point qu'à l'heure 

actuelle ils ne peuvent plus faire 

face aux charges énormes qui les 
écrasent du fait de l'inflation incon-

sidérée de nos budgets et de la per-

sistance de la crise économique ; 

l'augmentation du nombre des fail-

lites en est la preuve. 

M. le Ministre du Commerce di-

sait, il y a quelques mois, à l'occa-

sion d'un congrès important du 

commerce : « La politique économi-

que de notre pays se compose à la 
fois de l'industrie, du commerce et 

de l'agriculture. Qu'on n'essaie pas 

de favoriser l'une au détriment c 1 s 

autres, mais qu'on tienne compte des 

avis de tous». 
Nous avons quelque droit de dire 

loisau'U S'agit d'impôts, que l'on 

ne doit pas non plus essayer de défa-

voriser une catégorie de contribua-

bles à l'avantage des autres et que 
l'on ne peut tenir seulement compte 

de l'avis des parties prenantes au 
budget, sans tenir compte aussi et 

surtout de celui des parties payan-

tes. 
Les E!ats Généraux du Commerce 

du Midi de la France, en toute ob-

jectivité, avec le seul souci du réta-

blissement désirable de l'équilibre 

budgétaire et de la reprise de l'acti-

vité économique, feront connaître 

l'avis des commerçants de notre ré-
gion économique. 

Le Comité Exécutif, émanant de 

l'ensemble des grands groupements 

économiques de Marseille et du dé-

partement, compte que, par leur pré-

sence à la réunion des Etats Géné-

raux, les commerçants et industriels 

de Marseille et de la région lui don-

neront l'appui moral et effectif in-

dispensable pour le succès des re-

vendications générales du Commer-
ce. 

Pour le comité exécutif, 

Le président, 

Louis GOYET 

Président de la Fédération. 

Si nous nous en rapportons aux 

bruits qui circulent et bien qu'aucu-

ne notification officielle ait été faite 

il se confirme que les élections can-
tona'es du canton de Sisteron auront 

lieu le dimanche 5 mars prochain. 

On nous dit aussi que la tenue du 

congrès S. F. I. O. qui devait avoir 

lieu à Sisteron dans le courant du 

présent mois aurait lieu après les 

élections cantonales, sur la demande 

di;-on, de M. Paret, qui sera proba-

blement le candidat de ce parti, ceci 

pour ne pas amener d'abstentions 
chez les électeurs qu'effrait l'étiquet-

te du candidat. 

Nous ne savons ce- qu'il y a de 
vrai là dedans. 

* * * 

Les élus à la chambre d'Agricul-

ture adressent aux électeurs les re-

mert iemenis suivants : 

Chers camarades, 

Aux onze cent électeurs qui par 

leur vote nous ont renouvelé leur 

confiance de tout coeur nous disons 

Merci. Cette manifestation des mas-

ses agricoles est pour nous un pro-
fond encouragement à défendre tou-

jours avec plus d'ardeur tous nos 

intérêts communs. Nous n'y failli-
rons pas. 

Agriculteurs, l'heure du repos ne 
saurait avoir sonné avec la clôture 

du scrutin. La crise que nous traver-

sons est trop grave. Suivez de près 

les travaux de votre Chambre d'A-

griculture. Vous les .militants se-
couez l'inertie de ceux qui se plei-

gnent constamment, mais qui atten-

dent que la mane leur tombe du cieL 

Secouez surtout vos magistrats' mu-

nicipaux, la où il n'ont pas cru né-

cessaire d'ouvrir le scrutin le 5 fév-

vrier. Ces magistrats sont heureuse-
ment très rares, faites leur compren-

dre qu'en agissant ainsi ils ont porté 

atteinte à vos intérêts les plus sacrés. 

Pour ce que vous avez fait, pour ce 

que vous ferez pour la cause commu-

ne, vos élus une fois encore vous 
disent merci. 

CURNIER. ROMAN, 

DELAYE, CLEMENT, 

Membres élus de la Chambre 

d'Agriculture, 

Eeooorpie? ï 

Eeonorpie? î 

Le gouvernement pour équilibrer 

son budget va puiser dans la bourse 

des contribuables déjà lourdement 

très lourdement imposés ; il a ar-

rêté le recrutement des fonctionnai-
res pour une période d'une, année, 

mais il procède à des nominations 
comme celles-ci : 

M. Paul Léon, directeur des Beaux 
Arts, est nommé professeur au Col-

lège de France ( chaire créée aux 

frais de la Ville de Paris, 75.000frs. ) 

M. Bollaert, chef de cabinet de M. 

Herriot, est nommé directeur des 

Beaux-Arts. 

M. Marcel Ray, sous-chef du mê-

me cabinet, est délégué à la confé-

rence du Danube, 122.000 frs. 

M. Piquemal, député communiste 

blackboulé, est nommé trésorier pay-

eur général. 

M. Antornelli, député S. F. I. O. 

blackboulé est pourvu d'une chaire 

créée 'pour lui, aux Arts-et-Métiers. 

M. Georges (Richard), député S. F. 

I. O. blackboulé est nommé trésorier-

payeur de la Côte française des So-
malis. 

Au peint de vue économies, il n'a 

qu'à les faire en renvoyant lé nom-

bre des fonctionnaires qu'il a en 

surnombre. 

Le nombre de préfets en surnom-

bre bénéficiant du traitement d'ac-
tivité est de 17 ; celui des secrétaires 

généraux de préfecture, de 10 ; celui 

des sous-préfets, de 34 ; le tout re-
présente 4 millions par an. 

Economies ! Economies ! 

ANNONCES 

Judiciaires, (la ligne) 1,25 

Réclames, (la ligne) 1,50 

Commerciales, (la ligne) 1,50 

Pour les grandes annonces et les . 

annonces répétées, on traite degré à gré. 

nous avons dû faire le déplacement 
nous-même. 

Nous avons alors fait publier le 

renvoi du match à une date ultérieu-

re. Nous nous excusons auprès des 

sportifs qui n'ont pu savoir ces faits, 

et qui se sont rendus sur le terrain. 

M.-E. 

*hi"onÎ2u^ .Sportive 
SISTERON-VELO 

Saint- Au ban bat Sisteron-Vélo, par 
2 buts à 1. 

Notre club avait envoyé, faute d.e 

mieux, à cause de nombreuses grip-
pes, une mixture à St-Auban. 

L'équipe locale réussit à vaincre nos 

joueurs par un score qui réflète 
l'âpreté de la lutte, quoique à tout 

dire la malchance, quant à nos-joueurs 

au but, fut; pour beaucoup dans cette 

défaite. Cependant loin de mésesti-

mer l'équipe locale, nous avons cons-

taté que celle-ci joue un football 

sans fioriture et correct, la cohésion 

lui manque encore mais ses joueurs 

sont pour la plupart jeunes et pleins 
d'avenir. 

Au Sisteron-Vélo, nous l'avons dit 

équipe incomplète, la ligne d'avants 
fut occasionnelle, pleine de bonne 

volonté mais 3 titulaires manquaient. 

Dimanche 19 février, au terrain 

de la Maisonnette, match, équipe 
première du Sisteron-Vélo contre S. 
C. de Voix. 

Match très disputé entre 2 équipes 

qui tour à tour feront leur possible 

pour arracher la victoire. Nous pro-

nostiquerons les locaux, cependant 
très à l'aise sur leur terrain. 

Note du Sisteron-Vélo. 

Nous avions annoncé dimanche 

dernier le match Sisteron-Vélo contre 

St-Auban comme devant se disputer 

au terrain de la maisonnette. Des cir-
constances de la dernière heure n'ont 

pas permis à l'équipe de St-Auban 

de se déplacer ; devant cette carence 

GRANDE 

Aiarçïfestatïor) 
de S 

Çorrîfrjerçants 

las-AIpïris 

à Qlçrp 

Jeudi dernier, à Sisteron, à 14 h. 

grand branlebas de combat chez les 
commerçants ; grande mobilisation 

des voitures automobiles et des cars 

pour leur transport à Digne, point 

de concentration de toutes les asso-

ciations bas-alpines du commerce et 
de l'industrie, venues même de très 

loin pour participer à cette manifes-

tation faite pour protester contre les 

lourds impôts que des gouverne-

ments imprévoyants feront suppor-
ter aujourd'hui au commerce et à 

l'industrie déjà fortement touchés par 

la crise qui sévit depuis bientôt deux 
ans. 

Donc jeudi, vers 13 h., obéissant 

à un mot d'ordre, tous les magasi-

niers de la ville fermaient leurs de-

vantures, y collaient un écriteau 

faisant connaître le motif de la fer-
meture. 

A 14 h., sur la place de la mairie, 

un grand meeting donné par M. Rey-

naud, président de l'association des 

commerçants de Sisteron, faisait 

connaître à l'assistance le motif de 

la réunion, les revendications élabo-
rées qui seraient bientôt portées à 

la connaissance 1 de M. Proteau, pré-

fet des Basses-Alpes, à Digne. 

A ce moment on s'aperçoit que 

craignant du désordre la brigade 

de gendarmerie placée sous les or-

dres de M. Dumas, adjudant, est dis-

siminée à la mairie et près de l'entre-
pôt de vins de M. le maire de Siste-

ron, qui, dit-on craignant une mani-

festation antipathique des négociants 

avait demandé la protection de la 

gendarmerie. M. Dumas, adjudant, 

se tenait sur le pas de porte de l'en-

trepôt. 

Nous ne voulons pas croire que te 

Maire de Sisteron, commerçant lui 

aussi, doutant du savoir-vivre de ses 

compatriotes, se soit fait protéger 
par la force armée. 

Nous espérons mieux que ça de 

M. Paret, si c'était vraiment son in-
tention, ce n'est pas fort. 

A 14 h. 30, le long cortège des 

contribuables se dirige, par la rue 

mercerie, la rue droite, vers la place 

de l'Eglise, où se trouvent sous pres-
sion 20 voitures et deux grands cars 

mis à la disposition des pacifiques 
manisfestants, par MM. Galvez et 

Ailhaud, entrepreneurs de transports, 

qui bientôt pleins se dirigeront vers 

le chef-lieu du département où vien-

dront les rejoindre les commerçants 
de Manosque, Forcalquier, Riez et 

d'autres villes encore se classant par-

mis les plus importantes du dépar-

tement. C'est alors un millier de 

contribuables qui forment, sous la 

direction de leurs présidents, un cor-

tège imposant se dirigeant vers la 

grande salle des Variétés où M. Le-

frou prenant la parole donne lecture 

des revendications déjà adoptées par 

© VILLE DE SISTERON



les différents syndicats des Commer-

çants ; il demande à l'assistance de 
garder la correction la plus grande 

pendant la traversée de la ville pour 

se rendre à la Préfecture où une dé-
légation composée des présidents des 

associations ira remettre à M. le Pré-

fet la liste des désidérata des com-
merçants et industriels bas-alpins en 

le priant de les adresser à M. le Pré-

sident du Conseil. 
Le cortège s'avance donc vers la 

préfecture, mais à quelques pas de là 

il est arrêté par un Monsieur, qu'on 

ne connaît pas, c'est alors que les 
manifestants manifestent leur éton-

nement de se voir tenir à distance, 

ils parlementent avec ce Monsieur, 

qui n'ayant pas fait connaitre sa qua-

lité de commissaire, pas plus qu'il 
n'avait ceint son écharpe, se croy-

ant menacé, d'un signe fait appel 

aux gendarmes qui, placés sous les 
ordres de leur capitaine, se tenaient 

discrètement à distance. C'est alors 

le barrage établi ; mais ceux-ci pos-

sédant un coup d'ceil plus décisif 
s'aperçoivent qu'ils ont à faire à des 

gens raisonnables qui ne veulent nul-

lement troubler l'ordre public et au 

lieu de se montrer observateurs d'une 
consigne qui pousse quelque fois les 

choses à l'excès, sont au contraire 

pleins de courtoisie et c'est alors la 
conversation amicale entre manifes-

tants et les braves gendarmes que 

Nadeau a si bien protaituré, et c'est 

par cette façon de faire que l'on évi-

te bien souvent 'les points de frictions 
qu'un policier maladroit suscite par 

son manque de sang-froid. 

Pour trembler nous devons félici-

ter d'abord les manifestants du cal-

me et de la correction dont ils ne se 

sont jamais départis, puis les prési-
dents des associations pour avoir su 

mener à bien cette manifestation qui 

fut si grandiose et si imposante par 

la masse des commerçants qui y pri-

rent part. Elle montre que le mo-
ment est venu où ceux qui paient en 

ont assez d'être tondus et que . le 

temps est fini de les tondre sans 

qu'ils regimbent. Qu'on le sache en 

haut lieu ! 
Un contribuable . 

ha prévoyance, 

Vertu française 

On le disait autrefois. On le dit 

encore aujourd'hui. Autrefois, « le 

bourgeois avait sa cave » écrit Henri 

Duvernois, Je revois encore la céré-

monie qui se déroulait en général 
le dimanche. Monsieur, emmitouflé 

dans sa robe de chambre, des chaus-

sons aux pieds, coiffé d'un bonnet 

grec, un bougeoir à la main, suivi 

de sa bonne, allait lui-même à la cave 

que ne dénaturaient pas encore les 

effluves du chauffage central. Le 
Français moyen, son petit-fils, tire 

de l'eau au robinet. L'autre prépa-

rait des bouteilles exquises pour sa 
descendance. Son successeur se de> 

mande s'il aura toujours un robinet 

et s'il ne devra pas bientôt s'abreu-

ver à une fontaine commune... Com-

me son grand-père, il est prévoyant 

Il prévoit le pire, voilà tout». 

Prévoir le pire en effet, se laisser 

« aigrir», voilà ce que font bon nom-

bre de gens, tous ceux qui ne contrac-
tent pas une assurance sur la vie. 

Ils ont renvoyé avec des paroles 

aimables, de vagues promesses, le 

premier agent d'assurances qui s'est 

présenté à eux, sans se rendre comp-

te qu'il leur apportait la sécurité, 
sans même penser qu'un placement 

dans une compagnie d'assurances 

française offre le maximum de ga-

ranties. Assurez-vous sur la vie le 
plus tôt possible, c'est le seul moyen 

de vous préserver de la misère, vous 

et les vôtres ? Assurez-vous sur la 
vie, non pas seulement pour garantir 

l'existence des êtres qui vous sont 

chers, mais pour vivre heureux dans 

le travail, sans souci du lendemain 

quel que soit l'état de votre santé. 

L.-J. 

Un bon Remède 
Contre l'oppression, la toux spa-

modique et invétérée des vieilles 

bronchites; contre les crises d'asthme, 
contre l'essouflement, le catarrhe, 

l'emphysème, il faut employer la 

Poudre Louis Legras qui a obtenu 

la plus haute récompense à l'Expo-
sition Universelle de 1900. C'est un 

remède infaillible. Le soulagement 

est instantané et la guérison s'éta-
blit progressivement. 

Une boite est expédiée contre man-

dat de 5 frs. 25 (impôt compris) 
adressé à Louis Legras, 1 boulevard 
Henri IV, Paris. 

ON DEMANDE 
une apprentie couturière. 

S'adresser à M""' MARIE, Café 

de la Terrasse, au ^mB Etage, 
Sisteron. ' 

Chronique Locale 

et Régionale 

Union mutuelle des femmes. — 

Demain dimanche, à 1-1 h. les mem-
bres de l'Union Mutuelle des fem-

mes sont invitées à assister à la 
grande réunion générale qui sera 

donnée dans une salle de la maire, 
sous la présidence de Mme Massot-

Devèze. 
Payement des cotisations et ques-

tions diverses. 

Amicale des Mutilés, A. C. et V. 
G. — Vu le nombre important des 

membres inscrits à ce groupement 

le conseil d'administration, pour fa-

ciliter la tache "incombant au tréso-

rier général, a désigné pour le sup-
pléer le camarade Rullan Michel, 

jomme trésorier adjoint. 
A cet effet, le camarade Rullan, 

spécialement chargé de percevoir les 

cotisations des membres adhérents 
sera à leur entière disposition tous 

es jours, sauf le dimanche, de 8 h. 

à midi et de 2 h. à 5. h. du soir, en 
son entrepôt de vin, rue Mercerie. 

Nous rappelons aux camarades 

l'ayant pas assisté à la réunion gé-
nérale du 27 novembre 1932 que, 

pour parer aux lourdes charges qui 

incombent à l'association, il fut déci-
dé que la cotisation des adhérents, 

à partir de Janvier 1933 serait de 

10 frs. et le droit d'entrée pour les 

nouveaux membres de 3 frs. 

Une fois de plus nous disons à nos 
camarades que seule l'union de tous 
peut éviter, dans certaine mesure,, 

ie sort qui nous menace et que pour 

celà il est indispensable à toutes les 

victimes de la guerre et A. C. d'a-
dhérer à nos groupements constitués 

qui sans relâche sont sur la brèche 
pour la défense de leurs droits. 

Le président : Colomb. 

Société de secours mutuels. — 

Malgré l'avis donné aux adhérents 
à la section de la caisse chirurgicale 

de notre groupement, il est encore 

un certain nombre d'entre eux 

n'ayant pas acquitté le montant de 

leur cotisation pour l'année 1933 ce 

qui, en cas d'opération jugé néces-
saire leur occasionnerait de graves 

ennuis, aussi le conseil d'administra-

tion soucieux des intérêts de ses com-

mettants a-t-il décidé qu'une délé-
gation de quatre membres du bureau 

serait à la dispositon des quelques 

retardataires pour recevoir leur coti-

sation, le dimanche 19 février, de 

2 à 4 heures du soir, à la mairie de 
Sisteron. 

11 est fait connaitre aux intéressés 
que, faute de se présenter ce jour-là 

les cotisations seront recouvrées à 

domicile et majorées de 1 franc pour 
frais d'encaissement. 

Toute personne refusant le paye-
ment de sa cotisation sera considérée 

comme démissionnaire et rayée du 

régistre d'immatriculation. 

Hyménée. — Nous avons appris 
avec plaisir, le mariage à Maintenon, 

de la gracieuse Mlle A. Bonfort de 

Laidet, avec le Comte de Lombar-
don-Montegan. 

Nos meilleurs vœux aux jeunes 

époux et nos félicitations à M. et 
Mme Bonfort de Laidet et à leur fa-
mille. 

Sou des Ecoles Laïques. — Ré-
sultat du lâcher de ballonnets, du 

24 juillet 1932, organisé avec le 
concours du Petit Dauphinois. 

I e prix : 30 frs. : Henri Nevière. 
Lieu d'atterrissage, au large des Iles 
Ste-Marguerite, 117 kilomètres à vol 

d'oiseau. La carte a été renvoyée par 

M. Robini Jean, Cottage Brise de 

Mer, La Croisette, rue Cros Vieil, 
Cannes. 

2= prix : 25 frs.. Emilienne Thunin, 
école primaire. Lieu d'atterrissage 
La Ciotat, 115 km. à vol d 'oiseau. 

Carte renvoyée par Caroline Mardla 
de la Ciotat. 

3c prix : 20 frs. Germaine Javel, 
Bpurg-Reynaud. Lieu d'atterrissage 

Strjeanet (Basses-Alpes) 31 km. à 
vol d'oiseau. Carte renvoyée par Ar-
naud Roger, campagne La Couron-
ne. 

¥ prix : 15 frs. Marie-Thérèse Fi-
guière école primaire. Lieu d'atter-

rissage : Pûimichel (Basses-Alpes) 
27 kilimètres à vol d'oiseau. Carte 

renvoyée par Oervais Bonnafoux, 
campagne Hauteval. 

5e prix : 10 frs. Jean Chabert. Lieu 

d'atterrissage. Sisteron, rue Saunerie 
Carte renvoyée par inconnu. 

Les prix sont à la disposition des 
lauréats des maintenant chez M. 

Gaillard, receveur des P. T. T. tré-
sorier de la sodtété. 

Avis aux- contribuables.- Le contrô-

leur des contributions directes sera 

à la disposition des contribuables à 

la mairie, mardi prochain 21 février, 
de 10 h. à midi et de 14 à 17 heures. 

M ET IPf GASTON DOUIYIERGUE 
anoien président de la Républi-

que se sont embarqués hier 

sur «l'Aramis» pour l'Egypte 

Après une matinée bien remplie à 

Marseille, le Président et Mme Dou-

m'ergue ont fait un excellent déjeu-

ner, préfacé par une onctueuse bran-
dade de morue, bien Nimoise. Tan-

dis que la cloche, dans les coursi-

vçs retentit pour inviter les « non 
partant » à regagner le quai, un mai-

ce d'hôtel devant le micro, annonçait 

la vente de cette excellente BRAN-
DADE de MORUE, chez M. PAUL 

G O N D R E, épicier, rue Droite, dé-

positaire de la maison Mouton, de 

Nîmes, diplômé des Brandades de 

Marne. 

Nécrologie. — Une bien triste 

nouvelle nous est parvenue de Mar-

seille où est dédédée Mme Jeanne 

Eysseric, l'épouse dévouée de M. 

Edouard Sarlin, inspecteur principal 

honoraire, en retraite, de l'enregis-

trement. 

Originaire de Sisteron, elle faisait 
partie de l'une des plus vieilles et 

honorables familles de notre vil-

le. Son bon cœur, son aménité et son 

attachement au pays, ont présidé à 
sa vie, interprétation fidèle de 

l'exemple qui lui fut donné par Féru-

dit M. St-Marcel Eysseric, son père, 

aux travaux importants duquel nous 

davons une documentation précieuse, 

servant à l'histoire de Sisteron et 
des Basses-Alpes. 

Nous nous inclinons respectueuse-

ment devant la douleur des siens et 

nous adressons aux familles Sarlin, 

Ranque, Eysseric, Coupier, Buès, Su-

quet et Clément, nos compliments 

de condoléances et l'expression de 
toute notre sympathie, interprétant 

ainsi avec certitude les sentiments 

unanimes de la population sisteron-
naise. 

Nous recevons des lettres de 
nos abonnés nous signalant le 
retard que met « Sisteron-Jour-
nal » à leur parvenir. Nous les 
inlormons que le journal est mis 
à la poste le vendredi soîr à 8 h. 
grâce à, l'obligeance de M. le Re-
ceveur do Sisteron, il doit donc 
leur parvenir le dimanche ma-

tin au plus tard. Nous prions 
nos abonnés de nous tenir au 
courant et s'il y a lieu nous fe-
rons le nécessaire auprès de la 
Direction des Postes. 

LA BLANCHISSERIE DE 

CHANTERE1NE DEMANDE 

UN GHARRETON LEGER. 

REMERCIEMENTS 

Les familles TEYSSIER, CHEI-

LAN, GIBERT et BOVINET, 

adressent leurs remerciements 

émus aux nombreuses per-

sonnes qui. leur ont témoigné 

leur sympathie à l'occasion du 

deuil cruel qui vient de les 

frapper. 

Etat -Civil 
du 10 au 17 février 

PUBLICATIONS DE 'MARIAGES 

Jourdan Marcel, Mathurin, Pascal 
cultivateur à Sisteron, et Meisson-

nier Léa, Angeline, sans profession 
à Ribiers. 

NAISS\NCES 

MARIAOES 

DÉCÈS 

Néant. 

CINE- SCOUT 
Séances : Vendredi à 21 heures 

Dimanche, matinée et soirée. 

L 'Araire Donavaot 
drame policier avec Dorothy Re-

vier et Jack Holt 

La Bosse des Affaires 
comique eu deux parties 

PATHE-REVUE, documentaire 

A VENDRE : 
lapins aras. S'adresser ù M B S R-

i HELEMlr, Café de la Mairie, Sis-
teron. 

VETEMENTS 
faits sur mesures 

Maison LEON ARMAND 

ex-coupeur diplômé 

de la Belle Jardinière — Marseille 

62, rue Droite, SISTERON 

J'ai l'honneur d'informer le pu-

blic que je viens de prendre la suite 

de M. Léon Armand, tailleur en 

notre ville. 

Je suis à la disposition de la clien-

tèle qui voudra bien m'honorer de 
sa confiance pour tous genres de 

vêtements faits sur mesures, pour 

cérémonies, fêtes et du jour, avec 

des draperies Françaises et Anglai-
ses de Hautes Nouveauté. 

Mes prix calculés minutieusement 
me permettent de livrer à des condi-

tions avantageuses tout vêtement 

d'une coupe élégante et d'un fini 

irréprochable. 
D'avance merci. 

VARIETES -CINEMA. 
Ce soir samedi, en soirée 

demain dimanche, matinée et soirée 

au programme : 

TOBY AVIATEUR 
dessins animés sonores 

MARIAGE d'AMOUR 
comédie, film parlant français 

!iE GHftNT Dl) (DflRIfl 
gr ml film de la mer parlant 
et chantant français avec Alb'-rt 
PRE-TEAN, Jan GERALD, etc. 
La mer, l'amour, la liberté, les 
horizons toujours nouveaux, toute 
!a vie libre et pittoresque de nos 
matelots, c'est 

Le Chant du Marin 

Prix habituels des places. 

La semaine prochaine : 

GLORIA 

AVIS. — Pour permettre au 
public de profiter des quelques 
heures de soleil la matinée de 
dimanche commencera doréna-

vant à 16 heures très précises. 

CASINO-CINEMA 
Ce soir samedi, en soirée, 

demain dimanche, matinée et soirée 

Eclair-Journal 

actualités parlantes et sonores 

QUARTIER DE TOUT REPOS 
comique 

MINUIT BOITE A JOUJOUX 

dessins animés 

RAIMU dans un film sensation-
nel entièrement parlant français 

Le Blanc et 

le fio]r 
de Sacha Guitry avec Baron fils 
Pauley, Fernandel etc. 

Du rire ! du charme ! de la gaiété 

Retenez vos places 

Etude de Me JOURDAN, notaire 

à NOYERS-sur-JABRON (Bas.-Alp.) 

VENTE 
VOLONTAIRE 

LiMMEUBLES 
Le Dimanche 12 mars, à quinze 

heures, dans une salle de la Mairie, 

il sera procédé à la Vente aux En-

chères Publiques et Volontaires par 

le ministère de M<= JOURDAN, 

notaire à Noyers, d'un 

DOMA1NK KURAL 

dit « lîel-Air » 
situé à Noyers, quartier du Vieux-

Noyers, d'une contenance cadastrale 

d'environ 53 hectares, appartenant 

aux hoirs PONTA JEAN. 

Mise à prix : 6.000 frs. 
JOURDAN, notaire. 

Etude de Me Guillaume BUES 

notaire à Sisteron 

Vente de Fonds 

de Commerce 

Première insertion 

Aux termes d'un acte reçu 
par M0 G. BUES, notaire à 
Sisteron, le quinze Février mil 
neuf cent trente trois, enre-
gistré au bureau de Sisteron, 
le seize Février suivant, -folio 
57, numéro 417, Monsieur Léon 
Joseph ARMAND, tailleur, et 
Madame Rose Louise Marie 

GOULET, son épouse, demeu-
rant ensemble à Sisteron, ont 

vendu à Monsieur Antoine 
MASSONNAT, tailleur, demeu-
rant à Marseille. 

Le Fonds de Commerce de 

TAIIiLEUH d'HRBITS 
exploité par Monsieur AR-

MAND, dans un immeuble 
situé à SISTERON rue Droite 
numéro 62, appartenant aux 
vendeurs. 

Les oppositions, s'il y a lieu 
seront reçues jusqu'au dixième 
jour après la seconde publica-
tion, à Sisteron, en l'Etude de 
M" BUES, notaire, où il a été 
fait élection de domicile. 

Pour première insertion : 

BUES, notaire. 

Ouï, tes ài.wip» :/ 

Mais ne croyez pas qu'il suffise 

de faire bouillir des bouquets d'her-

bes pêle mêle, pendant un temps in-
déterminé, pour obtenir une panacée 

universelle. Ce sont là remèdes de 

vieilles femmes trop souvent inef-
ficaces. 

Rien de semblables avec 1 a TISA-

NE DES CHARTREUX DE DUR-

BON, préparée par des procédés mo-

dernes, d'après l'ancienne recette du 

Père Géraldus, moine expert en ma-
tière d'herborisation, qui connaissait 

les simples dans leurs plus secrètes 
vertus. 

Cette Tisane est livrée au public 

sous forme d'un extrait qui contient 

les proportions exactes dans lesquel-

les certaines « simples » doivent être 

employées pour produire le plus 
d'effet sur notre organisme. 

Constipés, anémiques, rhumati-
sants, tous ceux qui ont rencontré 

sur leur chemin la TISANE DES 

CHARTREUX DE DURBON, ont à 

présent oublié leurs misères passées 
et vous engagent à suivre leur exem-
ple. 

Imitez-les: commencez dès demain 

votre cure de cette merveilleuse TI-
SANE des CHARTREUX DE DUR-

BON. Votre intestin fonctionnera 
normalement, vos articulations re-

trouveront leur élasticité, vos forces 

reviendront. Vous accomplirez alors 
votre travail avec joie et entrain et 

vous aurez sur le visage les belles 
couleurs de la santé. 

3 novembre 1932. 

Etant atteint de constipation de-
puis plus de vingt ans, j'ai trouvé 

la guérison après avoir pris la TI-

SANE DES CE/ARTREUX de DUR-
BON. Dès le premier flacon j'ai 

ressenti un mieux sensible;- aussi je 

me fais un devoir de l'enseigner 

à nies amis et connaissances. 

M. Gasme, 11, chemin d'Eymard, 

à Angers. 

Tisane, le flacon. 14.80 „ 

d-us ! es «l? pharmacies 

HSÀNElÉs 
CHARTREUXDEDURBON 

•Si vous voulez des pâtes alimen-

taires garanties pures semoules de 

blés dûrs vous donnant satisfaction 
au point de vue goût et profit à la 
cuisson essayez 

Les PATES DONZION 
En vente dans les bonnes épiceries 

de la ville. 
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...du moins pour le commun des 
mortels. Mais pour qui possède 
un nouveau 630 Philips à " Super-
Inductânce" micrométrique 
l'adresse du Poste Parisien c'est 
D. 98 exactement. 
Avez-vous envie d'écouter ie P.P. f 
Vous placez sur "D" le premiei 
disque du cadran, sur "98'" le 
second - cela avec un seul bouton 
Et vous voilà branché. 
Cette précision de réglage esi 
exclusive au Philips 630. Que dire de sa sélectivité 
puisqu'il vous donne en fait toutes les stations 
d'Europe - et vous en garantît 78. Sa musicalité ? C'est 
la musicalité unique des postes à "Super-Inductance". 
Venez l'écouter chez nous - ou faites nous signe 
"our une démonstration à domicile 

PHILIPS 630 
A "SUPER-INDUCTANCE ' MICROMÉTRIQUE 

l ~-u JCALA 
• cie Provence 

3IS1 1 KOI1 fEnsefis-Alpesl 

LE PIETRAL 
IDÉAL DU PARQUET MODERNE 

DE LUXE 

Fabrication Française de Planches 

sans joints sssss 

Renseignernen ts, 
Devis, Etudes, 

Echantillons 
sur demande, s'adresser à 

Mario BERTAGNOLIO 
représentant régional 

59, Rue Droite - SJSTEHON 

BANQUE des 4LPES 
Société anonyme au capital 

de 6 millions 

Ancienne Banque 

(CHABRAND et P. CAILLAT) 

Siège Social à Gap, rue Carnot 

EMBRUN 

LARAGNE 

Agences l SAINT- BONNET 

« SISTERON 

ouvertes tous BRIANÇON 

j (Ste-Catherine) 

les jours VEYNES 

, SEYNE-LES-ALPES 

Bureaux 

auxiliaires 

GUILESTRE (Lundi) 

SERRES (Samedi) 

LA MOTTE-DU-CÀIRE 

LUS-la-CROIX-HAUTE 

L'ARGENTIÈRE 

BRIANÇON-VILLE 

OPÉRATIONS DE BOURSE 

Paiement de Coupons 

Encaisstni' nts d'eflVts de Commerce 

LOCATION DE COFFRES- FORTS 

Comptes-Courants Commerciaux 
Dépôts de fonds avec intérêts 

Achat et Vente de Monnaies 
Etrangères 

CABINET DENTAIRE 

Service Régulier par Autocars 
SISTERON - DIGNE SISTERON 

— correspondance Gap — 
P. BUES, Sisteron. Téléph. 0.20 

Sisteron, Station : 

Café du Commerce, Téléphone 61. 

Bureau à Digne : Café des Sports 
Boulevard Gassendi, lélép 0.86 

Horaire d'Hiver 

Matin 

1- service 

(dép Gap : 5h.30) 
Sisteron 7 h. 
Digne 8 h. 

2' service 

Digne 9 h. 
Sisteron 10 h. 
arri. Gap 11 h.30 

Soir 

3- service 

Sisteron 13 h. 

Digne 14 h. 

Prix des places : 

4* service 

Digne 17 h 10 
Sisteron 18 h.15 
arri Gap20h.30 

Sisteron-Digne, 8 f. 

chirurgipn-dentiste 
Cabinet ouvert le Dimanche 

Maison MARNEFFE, Ancienne Poste 
quatre coins, Sisteron. 

Maximum de Récoltes 
dans vos 

Jardins et Cultures 
1 es plus beaux légumes, 

fruits, fleurs, en lisant 

L'Almanacfi M Moier 
envoyé à tous gratis 

et franco 

par les Etablissements LEMA1TRE 
et JULIEN, graines 103 120, Bd 

Magenta, — PARIS — 

UNE NOUVEAUTE 

LA NOUVELLE 

W 
CITROËN 
"moteur flottant" 
BOITE DE VITESSES SYN-
CHRONISÉE • ROUE LIBRE -
CHASSIS CITROËN • CAR-
ROSSERIE MONOPIÈCE -
"TOUT ACIER" - GLACES 
5ÉCURIT - PNEUS SUPER-

CONFORT. 

" moteur flottant " 

BOITE DE VITESSES 

SYNCHRONISÉE ■ 

CHASSIS CITROËN • 

CARROSSERIE MO-

NO P I É C E "TOUT 

ACIER" GLACES SÉ-

CURIT - PNEUS SUPER-

CONFORT. 

LA NOUVELLE 
CV 

CITROËN 
"moteur flottant" 
BOITE DE VITESSES SYN-
CHRONISÉE • ROUE LIBRE -
CHASSIS CITROËN - CAR-
ROSSERIE MONOPIÉCE • 
" TOUT ACIER " - GLACES 
SÉCURIT - PNEUS SUPER-

CONFORT. 

I 
1 

M. GLASER. 44, Bd Sébasto-

pol. T,a plus ancienne maison 

du monde, 70 années de succès. 

L'expérience la pins éprouvée. 

Les procédés les plus modernes. 

• JE SUIS GUERI. — C'est l'arurmatlon de 
toutes les personnes atteintes de hernies qui 
ont porté le nouvel appareil sans ressort de 

M PI AOCD le Grand Spécialiste de 
. ULAOEli PARIS. 44, Bd SÉBAST0P0L 

En adoptant ces nouveaux appareils, dont 
l'action bienfaisante se réalise sans gêne, 
sanssonf Iranccs ni Interruption de travail, 
les bwnles les plus volumineuses et les 
plus rebelles diminuent Instantanément de 
volume et disparaissent peu à peu complè-
tement. 

De ;ant de tels résultats garantis toujourspar 
écrit, tous ceux atteints de hernie dolvpnt s'a-
dresser sans retard à M GLASER qui leurrera 
BTaluI tentent l'essai de ses appareils rie 9 à 4 h. à 

DIGNE, 4 mars, hôtel Boyer-

Mistre 

SISTERON 5 mars, hôtel des 

Acacias. 

FORGALQUIER, 6 mars, hôtel 

des Voyageurs. 

MANOSQUE, 7 mars de 9 a 3 h. 

hôtel Pascal. 

CHUTES MATRICE el I 3 

organes, varices, orthopédie 

GLASBR, 44, BD SEBASTOPOL, PARJS 

République Française 

EMISSION a'ÛBXICrÀTIOffi 
1 4 I ïa °[o 

des POSTES, TELEGRAPHES et TELEPHONES 
i Amortissables par Tirages au sort semestriels ou Rachats en Bourse 

Exemptes d'impôts présents et futurs 

Gagées par le produit de l'exploitation indusirieile des P. T, T. 
et garanties subsidiairement par l'Etat 

Coupons semestriels de trs, 2L50, payables le 15 Mai et 15 Novembre 
de chaque année 

Par exception le coupon du 15 Mai 1933 sera de 13 frs. par obli-
gation de 1000 francs 

PRIX D'EMISSION : 9lO FR. 
par obligation de 1000 fr s de capital nominal 

Au gré du souscripeur : 

Coupons au porteur de 1.000 el 5.000 frs 
Certificats nominatifs de 1.000 ou multiples de 1,000 frs, 

On souscrit aux Caisses suivantes : 

Mnistère des Finances, Service des Emissions (Pavillon de Flore) 
Recettes Centrale des Finances Recettes-Perceptions de la Seine — 
Trésoreries Générales — Recettes des Finances — Perceptions — 
Recettes des Postes et Télégraphes - Banque de France — Banques 

et Etablissements de Crédit. 

1 Pour la rénovation .t lexterstn demtre reseau téléphonique Pour 
«KBaa 1 amélioration de nos servU es postaux et ;élégt apniquea

 M
| 

\ 
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Etablissements 
Françis JOURDAN & Marcel FIASTRE 

Ventes - Achats » Echanges - Aceessoires 
Concessiopnaipes 

Agepts Officiels 
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Atelier de réparations mécaniques de tous genres 

Rectifications glaçage mécanique de cylindres 

Travaux de tour -:- Usinage de Pistons 

Rectifications de vilebrequins 

Réglage et tournage de bielles 

Allésage en ligne de paliers de carter 

Rectification et alésages de cylindres tous moteurs 

tracteurs, moteurs automobiles, moto, industriels 

Usinage de toutes pièces m^cauiques et détachées 

Révision générale de voiture devis sur demande 

Tous travaux garantis 

Stocks de pièces détachées de toutes les marques 

La seule maison de la région organisée pour l'exécution irréprochable et 

rapide de tous travaux concernant le moteur automobile. 
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la plus jolie 
carrosserie 

le Coach 

ULT 
RENAULT PRÉSENTE ÉGALEMENT 

qui a connu un succès sans précédent sur les PRIMASTEUA et NERVASPORT 

se monte également maintenant sur 
nos modèles légers "4 cylindres" 

MONÂQUATRE 8 - Coach grand luxe. Frs 23.700 
PR1MAQUATRE i9 "Coach grand Juxe. h. 25.400 

Ce modale PRiMAQUATRE comporte le moteur à suspension amortie et la boîle de vitesses sychronisé». 

le Coach Renault présente les caractéristiques suivantes : 
— ligne extrêmement bosse et élégante quatre places spacieuses très confortable». 
— nouvelle carrosserie profilée avec formes arrondies. — équipements, garnitures et accessoires de grand îu«. 

glaces de sécurité partout 

ta conduite intérieure 2 portes, 4 places à grande visibilité 
sur Monaquatre 8 ?,d»pvii 17.400 sur Primaquatre, depuù 19.100 

— deux larges portes donnant accès à l'intérieur 

tes MONAQUATRE „ PRIMAQUATRE RENAUtT voilure, l,g.,„
 m

„i> robmtes, munies d'un moteur à .«puissance mois 6 réa.me |.„,, donc consommant peu d'essence et d'huile, possèdent le. quolité. de ri.ilrpn» „ rf, durte «M. 

à tous les véhicules Renault ^ 

Tous nos modèles sont vendus 6 crédit par nos Agents avec le concours de la D.I.A.C.. 47 bis. avenue Hoche, PARIS 

RENSEIGNEMENTS^ y, ESSAIS, CKAIUIIS
;
p>S£40

V
 CHAMPS FXYSÉES,. A, NO: USINES A- BIILANCOURT .,

:
ET CHEZ 

de ia Femmes 
LA H1ÉTRITE 

Toute femme dont les 
règles sont irrégulières 
et douloureuses, accom-
pagnées de Coliques, 
Maux de reins, Douleurs 
dans le bas-ventre ; celle 
qui est sujette aux Pertes 
blanches, aux Hémorra-
gies, aux Maux d'estomac, 
Vomissements, Renvois, 

Aigreurs, Manque d'appétit, Idées noires, doit 
craindre la Métrite. 

Pour guérir la Métrite et les maladies qui 
l'accompagnent, la Femme fera usage de la 

JOUVENCE DE L'ABBÉ SOURY 
Le remède est infaillible à condition d'être 

employé tout le temps nécessaire. 
La JOUVENCE de l'ABBÉ SOURY guérit la Mé-

trite, parce qu'elle est composée de plantes 
spéciales ayant la propriété de faire circuler 
le sang, de décongestionner les organes malades 
en même temps qu'elle les cicatrise. 

La JOm^ENCE de l'ABBÉ SOURY est le 
régulateur des règles par excellence, et toutes 
les femmes doivent en faire usage à intervalles 
réguliers pour prévenir et guérir : Tumeurs, 
Fibromes, mauvaises Suites de coucher Hé-
morragies, Pertes blanc' es, Varices Hémor-
roïdes, Pldébitcs, F$ubiêsse, Neurasthénie ; 
contre les accidents du Retour d'Age, Chaleurs, 
Vapeurs, Etouifements, etc. 

Il est bon de faire chaque jour des injections 
avec l'HYGIENITINE DES DAMES. 

ta Boito 6 fr. 75 

Bien exu • > la véritarjit 

JOUVEKGE de l'ABBÉ SOURY qui doit 
: portrait do l'Abbé Soury et 

en rouge la signature 

, Aucun autre produit ne peut la remplacer 

■ TOUS : .NOS AGENTS 

IMPRIMERIE - PAPETERIE n XIBRÀIIll E -^MAROQUINERIE 

Pascal LiieUTIER, 25, rae Droite - Sisteron 
lauratisAB 

pour Commerce et Administrations 

Affiches de tous formats 

CiRHETS DE f6§KI 

Articles fktc graphiques 
sas» 

CHANSOJMS ET MUSIQUE 

PAPIER DE PREMIER CHOIX 

LIVRES 
SCOLAIRES ET ROMANS 

Fournitures Scolaires 

et de Bureaux 

Registre* et Copiis lettres - Ctasenis 

ARTICLES 

POUR LA 

DPSII^-TXJItEl et'leJDHSSX-N" 

ARTICLES DE PECHE 

Cartes Postales {Illustrées 

BrORBS POUR 

BUREAUX, STYLOGRAPHIQUES ET A TAMPONS 

Caries Routières - Guides 

te. 

J_c Gérant. Vu, pour la légalisation de la signature, ci-contre, le maire, 

© VILLE DE SISTERON


